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Rezé, ville apaisée 
et dynamique 

Rezé est une ville où il fait bon vivre. Et l’équipe 
municipale y veille. Mais nous devons rester très 
vigilants. La question de la sécurité et de la tranquillité 
publique sera, pour nous tous, une question centrale 
en 2017. 

Dans ce domaine, les chiffres montrent que Rezé reste 
encore une ville privilégiée où la délinquance n’est 
pas en hausse, comme dans d’autres secteurs de la 
métropole. Cela est certainement l’effet d’un territoire 
qui a su privilégier la proximité et la solidarité ; mais c’est 
aussi parce que Rezé est une ville au grand dynamisme 
associatif et sportif.

La tranquillité publique, c’est l’affaire de tous !

Bien sûr, la sécurité, c’est avant tout une compétence 
régalienne de l’État qui dispose, pour cela, des moyens 
des forces de police nationale. Mais nous, collectivités 
locales, nous devons aussi assumer notre part de 
responsabilité et être en mesure d’offrir aux habitants 
des conditions de vie paisibles et sereines. 

Pour cela, l’équipe municipale de Rezé s’est engagée 
dans une vraie réflexion, sans a priori et sans angélisme ; 
nous voulons que Rezé demeure la ville apaisée où il fait 
bon vivre. Nous allons engager une réflexion d’ensemble 
sur cette question fondamentale et rechercher, avec 
tous les acteurs de la ville, les solutions concrètes pour 
améliorer la sécurité dans nos quartiers.

Là aussi, c’est ensemble que nous réussirons ce 
challenge !

Gérard Allard
Maire de Rezé
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PATRIMOINE 

Le Chronographe : en février, c’est gratuit ! 
Avis aux curieux ! L’accès au Chronographe est gratuit 
jusqu’au 26 février. Érigé sur le site de Saint-Lupien, le 
centre d’interprétation archéologique métropolitain a 
ouvert ses portes fin janvier. 
Embarquez pour un voyage dans le temps.  
À travers des objets issus des fouilles, des maquettes 
et des animations interactives, venez explorer, 
comme si vous y étiez, Ratiatum, la ville romaine 
sur laquelle Rezé s’est en partie construite. 
Informez-vous sur les recherches archéologiques 

menées dans toute la métropole et expérimentez 
toutes les techniques du métier d’archéologue.  
Une visite désormais incontournable à Rezé !

Ouvert du mercredi au dimanche de 14h à 18h.
21, rue Saint-Lupien.
Accès gratuit jusqu’au 26 février.
Rens. 02 52 10 83 20.

SALON NATURA

LA NATURE S’INVITE EN VILLE
Saviez-vous qu’un composteur permet 
de diminuer les déchets de 40 kg  
par an et par habitant ? Saviez-vous 
aussi qu’un poulailler peut réduire 
jusqu’à 150 kg de déchets organiques ? 
La 28e édition du salon Natura, qui se 
tiendra du 3 au 6 février à la Halle de la 
Trocardière, sera l’occasion de répondre 
à vos questions, d’approfondir vos 
connaissances, de vous informer et 
de vous essayer à un autre art de 
vivre, grandeur nature, à travers des 
animations, ateliers et conférences. 
La Ville de Rezé tiendra un stand 

pour présenter ses nombreuses et 
nouvelles actions en faveur de  
la transition écologique, comme 
la Fabrique rezéenne, la nouvelle 
programmation de la Maison du 
développement durable, les ateliers 
du Jardiversité, etc.  
Un rendez-vous placé sous le signe 
de la nature.

Du 3 au 6 février de 10h à 19h.  
Tarifs : 5€, gratuit pour les moins  
de 12 ans, 3€, demandeurs d’emploi.
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+ INFOS : www.salon-natura.com

+ INFOS : www.lechronographe.fr
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+ INFOS : 02 40 13 44 10

EXPOSITION

Portraits de « Migrantes » 

« Les migrantes doivent comprendre 
que la vie ne sera pas ce à quoi 
elles rêvent.  » Olinda Bravo sait 
de quoi elle parle. Comédienne 
dans une ONG (Organisation non 
gouvernementale) au Nicaragua 
après avoir enchaîné des petits 
boulots pour payer ses études, 
elle perd son emploi. La crise fait 
rage. Ses cinq enfants restés au 
pays, c’est le cœur déchiré qu’elle 
part au Costa Rica, « loin d’être un 
eldorado ». 
En 2008, Anne Groisard, Rezéenne 
d’adoption et vagabonde au long 
cours, croise le chemin d’Olinda, la 

photographie et récolte sa parole. 
Le premier des 34  portraits qui 
constituera Migrantes, un livre 
d ’ h i s t o i r e s  c o n t e m p o r a i n e s 
conjuguées au féminin, «  car ce 
sont les oubliées de ces migrations », 
publié en 2013. 
Douze de ces 34  destins de 
femmes, âgées de 20  à 70  ans, 
forcées ou non à quitter leur 
pays, sont à découvrir à la Maison 
du développement  durable , 
à  l ’occas ion de l ’expos it ion 
éponyme, enrichie de témoignages 
sonores et reportages audio. Anne 
aura parcouru six pays (Costa Rica, 
République dominicaine, Canada, 
France, Belgique, Espagne) pour 
montrer le visage de la migration 
dans toute sa pluralité ; ethnique, 
religieuse, géographique, sociale. 
Tordre le cou aux préjugés et 
susciter la parole :  « On peut tous 
être migrants. Il faut juste ouvrir 
les yeux, redéfinir ce qu’est un 
migrant. Il peut être blanc, être issu 
de l’aristocratie, comme Milet, que 
l’on prend pour une touriste ! » 

• « Migrantes », exposition du 1er 
février au 22  mars, agrémentée 
d’animations et de jeux pour les 
petits et les grands.
• « Migrants, un jour, un temps », 
lecture d’Anne Groisard, mercredi 
8  mars à 16h, à l’occasion de la 
Journée de la femme. 
À la Maison du développement 
durable, 50, rue du Château de 
Rezé.

Anne Groisard propose une traversée 
photographique et sonore sur la migration 
au féminin.

CULTURE 

Première Folle 
Journée à Rezé
Une première ! Pour  
sa 23e édition, la Folle  
Journée fait escale  
à Rezé. À l’Auditorium,  
où la violoncelliste Ophélie 
Gaillard interprétera  
deux suites de Jean-Sébastien 
Bach, mercredi 1er février.  
Cette œuvre résonnera  
en même temps dans  
16 autres villes de  
la Métropole, marquant  
ainsi une ouverture à l’unisson 
des festivités de cette Folle 
Journée dédiée au « Rythme 
des peuples ». Une invitation  
à découvrir les influences  
et les liens subtils entre 
musique et danse. L’année 
dernière, 148 500 personnes 
avaient assisté à l’un  
des 341 concerts proposés. 
À Rezé, pour cette toute 
première, l’Auditorium  
devrait faire salle comble  
en accueillant 300 amateurs  
de musique classique, 
amoureux de toujours  
ou néophytes.

Mercredi 1er février, 20h30, 
à l’Auditorium. Tarif : 8€.

+ INFOS : billetterie  
sur www.follejournee.fr

Le centre d’interprétation archéologique  
a ouvert fin janvier.
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ANIMATIONS

Du nouveau à la Maison du DD
La Maison du développement 
d u r a b l e  v o u s  p r o p o s e  u n e 
c i n q u a n t a i n e  d ’ a n i m a t i o n s 
jusqu’à fin juillet. Au programme, 
ce semestre, des nouveautés  : 
création de luminaires récup’, 
initiation à la langue des signes 

ou encore une exposition sur les 
femmes migrantes (lire ci-dessus). 
Et, bonne nouvelle, les ateliers 
cuisine et de fabrication en tout 
genre (nichoirs à oiseaux, meubles 
en carton, savons bio…) font leur 
retour.

Programme complet sur reze.fr
Réservez vos places pour les 
ateliers (le nombre de participants 
est limité).

+ INFOS : inscriptions, 02 40 13 44 10, 
maisondudd@mairie-reze.fr
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DIALOGUE CITOYEN

Deux bonnes raisons de participer

Deux nouveaux dispositifs de 
participation citoyenne ont été 
présentés aux Rezéens fin 2016.  
Tout d’abord, l’Observatoire citoyen 
des politiques publiques, dont 
la première réunion a rassemblé 
une quarantaine de personnes. 
Ensemble, celles-ci ont décidé de 
plancher sur le développement 
urbain et la place de l’habitant 
dans la cité. D’ici quelques mois, 
elles présenteront l’avancée de 
leur réflexion en séance publique. 
Simultanément, une trentaine 
de Rezéens ont participé à la 
présentation des Dialabs. Conçue 
pour être accessible au plus grand 
nombre, la nouvelle plateforme 
«  Dialabs  » (accessible sur www.
reze.fr) permet de demander une 
réunion dans son quartier. Grâce à 
un simple clic, votre demande est 
enregistrée et prise en compte par 
le service dialogue citoyen. Vous 
êtes également invité(e) à laisser 

vos coordonnées et vos idées de 
sujets. Les Rezéens qui n’utilisent pas 
Internet peuvent contacter le service 
dialogue citoyen par téléphone ou 
courrier. Leur demande sera prise en 

compte de la même manière que sur 
la plateforme.

LA PHOTO

COMME DES POISSONS DANS L’EAU !
Ça y est ! Depuis le 3 janvier, la piscine Victor-Jara est de nouveau ouverte. Pour le plus grand bonheur  
de ses usagers, venus nombreux découvrir cet équipement modernisé, paré de nouvelles activités  
et dorénavant ouvert le mardi jusqu’à 21h (horaires sur reze.fr). Et si on allait piquer une tête ? 
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+ INFOS : 02 40 84 42 44, reze.fr/
dialogue-citoyen

Première réunion de l’Observatoire citoyen des politiques publiques.

+ INFOS : allée de Touraine,  
02 51 70 75 64, katia.godard@mairie-reze.fr

PORTRAIT

Katia, votre médiatrice  
au CSC Château

« C’est la médiation qui m’a choisie, 
il y a quinze  ans.  » Katia Godard a 
commencé comme médiatrice dans 
un centre socioculturel (CSC) en 
2001 puis chez un bailleur social, dans 
des établissements scolaires, avant de 
revenir dans un CSC, celui du Château. 

Médiatrice accès aux droits et aux 
actions éducatives, Katia reçoit toutes 
les personnes qui ont besoin de son 
aide pour effectuer des démarches 
administratives, s’informer sur 
les services, rédiger des courriers, 
faciliter la communication : « J’arrive 
à comprendre et à aider les gens car je 
suis passée par les mêmes difficultés 
qu’eux (problèmes de compréhension 
des démarches pour accéder aux droits). 
J’écoute et je trouve les mots justes pour 
les soulager. » Ce poste d’adulte relais, 
créé en octobre 2016 dans le cadre 
du contrat de ville, correspond à un 
vrai besoin exprimé par les habitants 
du quartier.

Permanence quotidienne  
de 9h à 18h sauf le lundi matin.

Katia accompagne parfois les personnes à des rendez-vous administratifs pour faciliter les échanges.

ÉCOTOURISME

« Original bike hut » à Trentemoult
Bonne nouvelle pour les cyclistes : 
en 2017, le quartier de Trentemoult 
se dotera d’un « Original bike hut ».  
Ce garage à vélos (en français  !), 
aménagé dans un container maritime, 
sera installé sur l’itinéraire de la Loire 
à vélo. Il offrira un stationnement 
sécurisé et mettra à disposition des 
casiers, une douche, une station 
de réparation, de gonflage et de 
recharge de batteries.
I l  a été récompensé par le 
Département de Loire-Atlantique 
et Loire-Atlantique Développement 
comme étant l’un des projets 
écotouristiques les plus innovants 
de 2016. Cet « Original bike hut » 
a été conçu par Nielsen Concept 
(start-up rezéenne fondée par Jane 
Nielsen, ergothérapeute, native du 
Danemark, pays où la bicyclette est 

reine), en partenariat avec À vélo 
sans âge. Cette association propose 
des balades pour seniors afin de 
redécouvrir la Loire et ses environs.
Ce projet, qui fait partie des 
30 actions de la Ville pour améliorer 

la transition écologique et sociétale, 
a été labellisé Territoire à énergie 
positive pour la croissance verte 
(TEPCV) par le ministère de 
l’Écologie, du Développement 
durable et de l’Énergie.

Votre vélo en sécurité  
dans « l’Original bike hut ».

HISTOIRE

L’ami de Rezé
La revue L’ami de Rezé, éditée 
par l’association éponyme, 
consacre son dernier numéro 
aux marins de la Seconde 
Guerre mondiale au travers 
d’histoires et de récits 
particuliers, ainsi qu’aux bals  
de la région. Prix : 7€.  

+ INFOS : 06 72 25 70 84
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Partenariat  
renouvelé 
avec les CSC
C’est reparti pour cinq ans. 
La Ville a signé une nouvelle 
convention de partenariat avec 
chacun des quatre centres 
socioculturels (CSC). « C’est 
le résultat d’un travail mené 
pendant un an avec les CSC, la 
Caisse d’allocations familiales 
et la Fédération des centres 
socioculturels, a indiqué Claude 
Lumineau, adjoint au maire en 
charge de la vie associative. 
Le cap a été fixé en septembre 
avec la signature d’un pacte de 
coopération. La convention de 

partenariat établit à présent 
les objectifs d’intérêt général 
partagés avec la Ville. »

Ouverture  
le dimanche
Les commerces pourront 
ouvrir les deux dimanches 
avant Noël, sous réserve 
de l’accord territorial signé 
avec les partenaires sociaux. 
Les centres automobiles 
sont quant à eux autorisés à 
ouvrir cinq dimanches par an. 
Autre décision : l’ouverture 
de la médiathèque Diderot 
certains dimanches à titre 
expérimental. « Pour des 
événements ponctuels dans 

un premier temps, a précisé 
Philippe Puiroux, conseiller 
municipal délégué à la 
culture. Si le public est au 
rendez-vous, nous pourrions 
étendre l’ouverture à d’autres 
dimanches. Une réflexion à 
laquelle le personnel de la 
médiathèque sera associé. »

Château  
de la Classerie
L’aile orientée sud/sud-ouest 
du château de la Classerie, 
sans intérêt architectural ni 
fonctionnel, va être démolie. 
L’objectif à terme : ouvrir 
davantage le parc sur la rue et 
créer un cheminement piéton 

pour les personnes à mobilité 
réduite.

Coopération  
Rezé-Ronkh
Une convention de 
coopération a été signée 
avec la commune de Ronkh 
au Sénégal pour financer un 
programme d’évacuation des 
eaux pluviales et d’accès à l’eau 
potable. Rezé y participera 
à hauteur de 23 000 euros. 
Nantes Métropole versera 
également 59 000 euros 
et l’Agence de l’eau Loire 
Bretagne, 86 835 euros. 
L’opération est estimée  
à 225 627 euros.

Des travailleurs handicapés des Ateliers du Landas sont associés chaque mois  
à la relecture des articles du Rezé Mensuel rédigés en « Facile à lire et à comprendre ». 

PAROLE D’ÉLUE
Sylvie Le Blan, adjointe au maire en charge du handicap

« Pour comprendre le monde qui nous entoure, se repérer 
dans la vie quotidienne, participer à la vie de la cité,  
se forger une opinion, il faut avoir accès à l’information. 
La Ville va aujourd’hui plus loin pour permettre à chacun 
de se sentir citoyen. Rezé est en avance : peu de communes 
utilisent le langage Facile à lire et à comprendre dans leur 
magazine. »

ACCESSIBILITÉ

Le Rezé Mensuel facile à lire !
La Ville fait un pas de plus pour rendre l’information accessible à l’ensemble des Rezéens.  
Les actualités municipales relayées dans le Rezé Mensuel seront désormais retranscrites  
en langage « Facile à lire et à comprendre ».

Des mots simples, des phrases 
courtes,  des caractères plus 
gros, l’information résumée à 
l’essentiel. Le langage « Facile à lire 
et à comprendre » fait son entrée 
dans le magazine municipal. Pour 
rendre l’information accessible à 
un maximum de Rezéens. « Créé à 
l’origine pour les personnes présentant 
un handicap mental, ce langage 
universel s’adresse aussi aux personnes 
âgées, dyslexiques, malvoyantes, 
d’origine étrangère maîtrisant 
mal la langue française, ou encore 
aux enfants en école élémentaire, 
explique Sylvie Le Blan, adjointe au 
maire en charge du handicap. C’est 
le devoir d’une collectivité de rendre 
visibles et lisibles ses informations à 
tous les habitants. »

COLLABORATION AVEC  
LES ATELIERS DU LANDAS
La rédaction du magazine s’est 
formée aux techniques de rédaction 
en langage Facile à lire et à 
comprendre. Elle collabore avec des 
travailleurs handicapés des Ateliers 
du Landas, associés chaque mois à la 

relecture. « Ils sont déjà familiarisés 
au Facile à lire et à comprendre, 
explique Claude Basset, directeur 
de l’Établissement et service d’aide 
par le travail (Esat). Ce langage leur 
permet d’être plus autonomes et de 
faire des choix par eux-mêmes. »

PLUS DE SUPPORTS  
ACCESSIBLES
Traduction en braille, version sonore 
sur le site reze.fr et désormais Facile à 
lire et à comprendre. Le Rezé Mensuel 
met aujourd’hui l’information à la 

portée de tous. Il n’est pas le seul. 
Le site Web de la Ville répond 
aux normes d’accessibilité. Les 
réunions publiques sont proposées 
en langue des signes sur demande. 
« La réflexion se poursuit, explique 
Sylvie Le Blan, pour que demain 
d’autres supports soient encore plus 
accessibles. »

Repérez bien 
ce dessin : il 
vous signale 
les informations 
rédigées 

en « Facile à lire et à 
comprendre ».

FACILE  
À LIRE

La Ville de Rezé 
veut aider les personnes 
ayant des difficultés à lire 
et à comprendre les articles 
dans son journal. Certains 
articles auront un résumé 
écrit plus gros et avec des 
mots simples. Ces articles 
seront relus chaque mois par 
des travailleurs handicapés 
des Ateliers du Landas.

CONSEIL MUNICIPAL

Rezé soutient les habitants d’Alep
Au dernier conseil municipal, les élus ont rappelé leur soutien aux habitants de la ville d’Alep 
en Syrie. Une subvention exceptionnelle de 1 000 euros a été votée pour leur venir en aide.

Le conseil municipal du 16 décembre 
s’est ouvert par une minute de 
silence en signe de solidarité avec la 
population d’Alep, ville détruite par 
la guerre en Syrie. Indignés par la 
tragédie humaine vécue par les civils 
pris au piège par les combats, les élus 
rezéens ont renouvelé leur soutien 
au peuple syrien et voté une aide 
financière. 

SUBVENTION EXCEPTIONNELLE
La Ville de Rezé versera une 
subvention exceptionnelle de 
1 000 euros au Comité international 
de la Croix-Rouge mobilisé auprès des 
habitants d’Alep. « Rezé est fidèle à son 
engagement auprès des populations 
opprimées  », a précisé Dominique 
Poirout, adjointe au maire déléguée 
aux relations internationales, 
avant d’appeler à « une mobilisation 
internationale pour aider Alep à se 
reconstruire, à panser ses plaies et faire 
respecter les principes humanitaires 
universels ». Une banderole en soutien 
aux habitants de la ville syrienne est 
apposée au fronton de la mairie de 
Rezé depuis le 10 décembre. Rezé affiche son soutien aux habitants d’Alep sur le fronton de l’hôtel de ville.

FACILE À LIRE

Les habitants de la ville d’Alep en Syrie ont 
tout perdu à cause de la guerre. Les élus de 
Rezé veulent les aider. Ils vont donner de 

l’argent à la Croix-Rouge, une association humanitaire  
qui aide les habitants d’Alep. 
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Actions, réactions !

FEYSSAN ABRAHAM,  
13 ans
« J’ai intégré l’atelier 11-15 ans en 
novembre. Avant tout, pour me rendre 
utile. Avec d’autres jeunes, on travaille 
sur plusieurs projets. Notamment 
l’installation d’un poulailler à la 
cantine de l’école Plancher pour jeter 
moins de nourriture. J’ai proposé qu’on 
cuisine pour récupérer de l’argent  
à reverser aux Restos du cœur.  
On va le faire ! Je n’avais jamais monté 
de projet avant. »

BENOÎT GAUTIER, 16 ans
« Je suis apprenti menuisier  
à la Ville depuis septembre. 
J’alterne une semaine à l’école et 
deux semaines à l’atelier municipal. 
Ce fonctionnement me plaît car c’est 
concret. J’apprends avec mon maître 
d’apprentissage à assembler le bois, 
et bientôt à me servir des machines. 
J’ai beaucoup de chance. Des amis 
n’ont pas pu suivre comme moi  

le certificat d’aptitude professionnelle car ils n’avaient pas réussi  
à trouver un stage. »

MAESSARATH AKADIRI,  
17 ans
« L’an dernier, j’ai participé à un 
chantier de jeunes au Sénégal.  
À peine rentrée, je voulais déjà repartir 
pour continuer à aider les habitants de 
Ronkh. Avec quatre autres personnes 
du groupe, on a décidé de créer notre 
association : Association Amitié Jeune 
Rezé Ronkh. Le service jeunesses nous 
a aidés. On organise des actions d’autofinancement pour payer  
le voyage. En attendant, on garde le contact avec les jeunes  
rencontrés sur place. »

JEUNESSES

Actions pour les jeunes
Donner la priorité aux jeunes. Les élus de la majorité s’y étaient engagés. Plus de la moitié  
des actions inscrites dans le projet de la Ville en direction des Rezéens âgés de 11 à 25 ans 
sont déjà réalisées ou en cours de réalisation. 

53  actions concrètes. Deux ans 
pour les mettre en œuvre et par 
la suite les faire vivre. Le projet 
qui favorise l’épanouissement des 
11-25 ans a été voté à l’unanimité 
au conseil municipal en mars 2016. 
Neuf mois ont passé, quel bilan ? 
28 actions sont accomplies et sept 
en cours de réalisation. «  Nous 
avançons comme prévu, précise 
Claude Lumineau, adjoint au 
maire délégué aux jeunesses. Les 
premières actions ont déjà touché 
1 070 jeunes, notamment ceux qui 
en ont le plus besoin. »

DÉCROCHER UN JOB
Principale préoccupation des 
jeunes  :  l ’emploi .  Pour  les 
accompagner, la Ville a renforcé ses 
liens avec le Pôle emploi et la Mission 
locale. Comment ? En décrochant le 
label SPRO (Service public régional 
de l’orientation). En 2016, la Ville 
a également embauché douze 
jeunes en apprentissage, en service 
civique et en emploi d’avenir dans 
ses services. À l’expérimentation 
en 2017 : le versement d’une aide 
à dix jeunes du quartier Château 
pour passer leur permis de conduire 

ou financer une formation. La 
contrepartie : ils devront s’engager 
auprès d’une association ou d’un 
établissement public. «  Nous 
rapprocher d’entreprises locales fait 
aussi partie de nos prochains enjeux, 
expose Claude Lumineau. Au total, 
une vingtaine d’actions concourent à 
l’autonomie des jeunes. »

BOOSTER SES PROJETS
« Les jeunes ont des projets, mais pas 
toujours les moyens de les réaliser, 
explique Claude Lumineau. C’est 
notre devoir de leur donner un coup 
de pouce.  » En 2016, 14  jeunes 
ont bénéficié de la nouvelle aide 
communale « Booste ton projet ! » 
à destination des 15-25 ans. La Ville 
a aussi accompagné trois groupes 
à monter leur association : Social 
Gamers Club, Association Amitié 
Jeune Rezé Ronkh et Urbatium. 
Six jeunes ont également rejoint 
l’atelier 11-15 ans. Un lieu d’échange 
pour découvrir la citoyenneté et 
mettre sur pied des projets.

PLUS D’ACTIVITÉS
Abonnement  gratu it  à  la 
médiathèque, scènes ouvertes, 
animations à la piscine, séjours d’été. 
Les activités sportives, culturelles et 
de loisirs sont plus nombreuses et 
s’ouvrent à davantage de jeunes. 
Attendue début 2018 : l’ouverture 
de la galerie numérique. Un 
nouvel espace dédié aux nouvelles 
pratiques numériques dans le 
prolongement de la médiathèque 
Diderot. « Ces 53 actions donnent le 
cap. D’autres viendront s’ajouter, dont 
certaines proposées par le groupe 
15-25 ans invité à suivre notre plan 
d’action », conclut Claude Lumineau.

+ INFOS : L’avancée des actions 
jeunesses est à suivre dans un flyer 
diffusé chaque trimestre dans les 
lieux publics, les collèges et les 
lycées. Un bon moyen d’avoir toutes 
les infos pratiques, de découvrir des 
projets portés par des jeunes et de 
ne pas passer à côté des bons plans.

PAROLE D’ÉLU
Claude Lumineau, adjoint au maire délégué aux jeunesses

« La Ville renforce son action en faveur des jeunes. Un coup 
d’accélérateur amorcé en janvier 2016 avec la création 
du service jeunesses. Tous les services municipaux sont 
aujourd’hui mobilisés ainsi que nos partenaires : les centres 
socioculturels, l’Arpej ou encore La Soufflerie. »
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Treize jeunes, dont sept du quartier Château, ont proposé leurs services  
aux entreprises et aux particuliers l’été dernier, avec la Coopérative jeunesse de services.

FACILE À LIRE

La Ville de Rezé veut aider les jeunes  
à trouver un travail, à monter des projets,  
à participer à la vie de la commune.  

Des jeunes ont par exemple été embauchés  
à la mairie. D’autres jeunes ont reçu une aide pour  
leur projet. L’abonnement à la médiathèque est gratuit 
pour les moins de 26 ans. D’autres choses à faire 
seront lancées cette année. Les jeunes peuvent aussi 
proposer des choses à faire.

350 000 euros versés par l’État
« Agir ensemble pour l’émancipation des jeunes ». Le projet porté 
par Rezé, Nantes, Saint-Herblain et Orvault a été sélectionné dans 
le cadre du programme d’investissements d’avenir jeunesse lancé 
par l’État. Rezé recevra jusqu’à 350 000 euros pour mettre en œuvre 
de nouvelles actions. Parmi elles : la découverte des métiers et de 
l’entrepreneuriat collectif, l’aide aux projets de jeunes, l’éducation et 
la création numérique. 
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travailleurs handicapés, notamment 
pour le portage de repas à domicile. » 
4  000  repas sont confectionnés 
en moyenne chaque mois par des 
personnes en situation de handicap 
au sein de l’Établissement et service 
d’aide par le travail (Esat) les Ateliers 
du Landas à Rezé.

INSERTION SUR LES CHANTIERS
Pour inciter les entreprises à donner 
leur chance à des personnes en 
difficulté, la Ville active également 
un autre levier  : l’intégration d’une 
clause dans ses commandes. « Dès que 
le chantier le permet, nous imposons 
aux entreprises un minimum d’heures 
dédiées à l’insertion, ajoute l’élue Noro 
Randrianarison. Depuis dix ans, près de 
40 000 heures ont ainsi été réalisées par 
des travailleurs en insertion. Au gymnase 

FACILE À LIRE

La Ville de Rezé veut 
aider les jeunes et les 
chômeurs de longue 

durée à retrouver un emploi. 
Elle passe des commandes à 
des structures qui emploient 
des personnes en difficulté. 
Sur certains chantiers, la Ville 
demande aussi aux entreprises 
d’embaucher des personnes en 
difficulté. Une personne sur deux 
retrouve ensuite un travail ou suit 
une formation. 

SERVANE MARY,  
chef de service insertion  
à Nantes Métropole
« Ces dix dernières années,  
nous avons aidé collectivités, 
bailleurs et aménageurs de  
la métropole à mobiliser leurs 
achats au service de l’insertion 

professionnelle. 800 entreprises se sont engagées à leurs côtés.  
2 000 personnes ont ainsi accédé à un travail ou repris  
une formation grâce à cette expérience professionnelle. Nantes 
Métropole a un rôle central dans ce dispositif. Celui de coordonner  
les parties prenantes pour influer sur l’emploi local. »

GLOIRE MANABO, plaquiste 
« Quand je suis arrivé  
en France il y a trois ans,  
je n’avais pas de diplôme.  
Le GEIQ BTP 44, un groupement 
d’employeurs pour l’insertion et 
la qualification, m’a proposé un 
contrat de professionnalisation 
pour apprendre le métier  
de plaquiste et me remettre à 
niveau en français. J’ai travaillé 
sur plusieurs chantiers à Rezé : 
la salle sportive métropolitaine, 
la maison de retraite du Vert-
Praud et la piscine Victor-Jara. J’ai obtenu un diplôme et  
j’ai été embauché en CDI dans l’entreprise qui m’a accueilli ! »

BENOÎT CHEVALIER, 
conducteur de travaux  
au sein du groupe GCC 
« Sur le chantier de l’Auditorium, 
notre entreprise spécialisée dans la 
maçonnerie s’était engagée à réaliser 
1 360 heures d’insertion. Nous en 
avons finalement effectué 1 500 ! 
Deux personnes sans qualification 
ont été recrutées pendant la durée 
des travaux. Pour opérer des tâches 
indispensables comme le nettoyage, 
la circulation ou pour aider  
les maçons. C’est aussi, pour nous, 
l’occasion de repérer des travailleurs 
motivés et de les accompagner  
dans un parcours  
de professionnalisation. »

Réactions

EMPLOI

Les marchés publics, tremplin  
à l’insertion professionnelle
Donner un coup de pouce aux personnes les plus éloignées de l’emploi. La Ville le fait depuis 
dix ans à travers ses marchés publics. Une fois sur deux, les personnes accèdent ensuite  
à un emploi ou reprennent une formation. Explications. 

Ils sont demandeurs d’emploi depuis 
plus d’un an, allocataires des minima 
sociaux, jeunes avec un faible niveau 
de formation ou encore travailleurs 
handicapés. Depuis dix ans, la 
Ville se mobilise pour leur donner 

une chance de s’insérer dans la 
vie professionnelle. Comment  ? À 
travers ses achats publics. « Certains 
de nos besoins ne requièrent pas de 
technicité particulière, explique Noro 
Randrianarison, adjointe au maire 

en charge des marchés publics. 
Notamment les travaux de peinture, 
de maçonnerie, le nettoyage ou 
encore l’entretien des espaces verts. Ils 
peuvent être réalisés par des personnes 
moins qualifiées, encadrées par un 
tuteur. »

MARCHÉS DÉDIÉS
Chaque année, la Ville réserve 
certains marchés à des structures 
d’insertion par l’activité économique. 
« Le nettoyage du linge dans les écoles 
et les accueils périscolaires est par 
exemple confié à des demandeurs 
d’emploi suivis par l’association 
rezéenne Oser forêt vivante, précise 
Cécile Llorca, responsable du 
service des marchés publics à la 
Ville. Nous faisons aussi appel à des 
établissements accompagnant des 

Antoinette, salariée de Clersol Nantnet en insertion professionnelle, brique chaque jour la Barakason.  

PAROLE D’ÉLUE
Noro Randrianarison, adjointe au maire en charge des marchés publics

« Rezé est en avance. Depuis dix ans, nous donnons du sens à 
nos achats en favorisant l’accès à l’emploi pour des personnes 
en difficulté. Une démarche volontaire qui tient sa réussite à 
la mobilisation du service des marchés publics de la Ville et 
au soutien de la Métropole. Nous pouvons aujourd’hui faire 
mieux encore et encourager davantage d’entreprises dans une 
démarche de responsabilité sociétale (RSE). »

du Port-au-Blé, au centre de loisirs de 
Praud, à l’Auditorium ou encore plus 
récemment à la piscine Victor-Jara. » 

4 000 PERSONNES AIDÉES
Dans cette démarche, la Ville est 
épaulée depuis plusieurs années par 
Nantes Métropole. « Pour définir le 
nombre d’heures à consacrer à l’insertion 
dans nos commandes mais aussi assurer 
le suivi sur les chantiers  », indique 
Cécile Llorca. D’autres communes ont 
pris le train en marche. Des bailleurs 
également. «  Au total, à l’échelle 
métropolitaine, 50  donneurs d’ordre 
mobilisent la clause d’insertion, assure 
Servane Mary, chef de service insertion 
à Nantes Métropole. Depuis dix ans, 
deux millions d’heures d’insertion ont été 
réalisées par 4 000 personnes. » Une sur 
deux a ensuite décroché un emploi ou 

repris une formation. « La mobilisation 
des différents acteurs porte ses fruits », 
conclut l’élue, Noro Randrianarison.
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REZÉ-HÔTEL DE VILLE

Florian Riff et, agent de la Ville, guide les touristes au cœur 
de la Maison radieuse depuis cinq ans. Sans se lasser ! 

« Le public, les questions, les réactions 
ne sont jamais les mêmes, la visite 
est donc toujours diff érente. » Sur les 
7 000 visiteurs par an, les deux tiers 
sont des scolaires, puis des personnes 
du département et 5% d’étrangers. 
« Les questions portent principalement 
sur la vie quotidienne des habitants, la 
convivialité, le prix des appartements. Les 
enfants ont du mal à imaginer qu’avoir 
une salle de bains et des toilettes était 
signe de modernité en 1950. » Florian 
Riff et aime le contraste entre l’aspect 
imposant du bâtiment et l’impression 
de cocon dégagée par l’appartement. 
« La première impression est souvent 

négative, mais après la visite les 
personnes voient la Maison radieuse 
diff éremment.  »  

PERMANENCES
DES ÉLUS 
DE QUARTIER

Les élus de quartier tiennent 
des permanences pour 
rencontrer les habitants. 
Chaque citoyen peut 
rencontrer son conseiller 
et faire part d’informations 
sur la vie quotidienne de 
son quartier (propreté, 
cadre de vie, proposition 
d’événements…). N’hésitez 
pas à vous rendre à ces 
permanences. Secrétariat des 
élus : 02 40 84 43 47.

TRENTEMOULT
Charlotte Prévot, samedi 
25 février, de 12h à 13h, 
à la Maison des Isles, 
allée Choëmet.

REZÉ-HÔTEL 
DE VILLE
Didier Quéraud, samedi 
25 février, de 11h à 12h, 
à la mairie (bureau état civil).

PONT-ROUSSEAU
Stéphanie Cotrel, samedi 
25 février, de 11h à 12h, salle 
de la Carterie, 38, rue Huchon.

LA BLORDIÈRE
Laurent Le Moal, samedi 
25 février, de 11h à 12h, 
au centre socioculturel 
Jaunais-Blordière, 
31, chemin Bleu.

LA HOUSSAIS
Philippe Puiroux, samedi 
25 février, de 11h à 12h, 
site de la Classerie (bâtiment 
modulaire).

RAGON
Véronique Charbonnier, 
samedi 4 février, de 11h 
à 12h, au centre socioculturel 
de Ragon, 9, rue du Vivier.

CHÂTEAU
Marie-Isabelle Yapo, samedi 
11 février, de 11h à 12h, 
au centre socioculturel du 
Château, allée de Touraine.

Florian raconte la Maison radieuse

RAGON

Les cocktails d’Hadrien à siroter sans modération
Hébergée par la pépinière Rezé Créatic, la toute jeune société d’Hadrien Durieux 
va commercialiser des cocktails sans alcool surgelés.

C o c k t a i l s  d ’ H a d r i e n  v a 
commercialiser au printemps, en 
grande distribution, une gamme 
de trois cocktails sans alcool… 
et surgelés  ! C’est lorsqu’il 
travaillait pour un grand groupe 
agroalimentaire français en Afrique 
du Sud qu’Hadrien Durieux a 
imaginé ce concept. Deux ans plus 
tard, son idée prend forme au sein 
de la pépinière d’entreprises Rezé 
Créatic. Sa société y est installée 
depuis septembre dernier.
Qualitatifs, sans conservateurs et 
sans colorants, les produits de la 
jeune société sont riches en fruits. 
« D’ailleurs, nous les mixons nous-
mêmes », tient à préciser Hadrien 
Durieux. Grâce au procédé mis au 
point, quinze secondes sous l’eau 

chaude suffisent pour que les 
sachets soient prêts à l’emploi ! 
Le jeune entrepreneur, âgé de 
24  ans, seul aux commandes, 
a choisi le démarrage en 
pépinière pour deux raisons  : 
l’accompagnement proposé et 
le partage d’expériences avec 
d’autres entreprises naissantes. 
« Un créateur peut se retrouver très 
seul. Un regard extérieur apporte 
du recul pour nous aider à prendre 
les bonnes décisions », estime-t-il. 
Songeant déjà à créer de nouvelles 
recettes, Hadrien Durieux vise un 
développement, en France et à 
l’export, qui lui permettrait de 
créer dix emplois en trois ans.

Une dizaine de maquettes pour 
repenser l’aménagement du 
rond-point de la Brière, situé à 
proximité de la médiathèque, 
étaient exposées dans la cour 
de l’école Château-Sud, en 
décembre dernier. Les élèves-
architectes, très fiers de les 
montrer à leurs parents et 

copains, les ont réalisées 
en novembre, dans le cadre 
de la Journée nationale de 
l’architecture dans les classes. 
Pendant une dizaine de jours, ils 
ont rencontré des architectes, 
e f f e c t u é  d e s  d e s s i n s 
d’observation sur le rond-point 
de la Brière, réalisé des croquis, 

réfléchi sur la faisabilité et 
construit les maquettes. 
Très réussies, ces dernières 
témoignent des nombreuses 
idées d’aménagement des 
enfants. L’une d’entre elles a 
été exposée à l’École nationale 
d’architecture de Nantes avec 
celles réalisées par d’autres 
classes de la région. Les 
élèves étaient très motivés 
et conquis par la démarche  : 
«  On a appris plein de choses 
sur un métier diffi  cile. J’ai bien 
aimé  », explique Faustine, 
9 ans. Côté enseignement, ce 
projet a permis de relier entre 
elles différentes disciplines 
(sciences, art, mathématiques). 
Et l’institutrice, Anne-Sophie 
Guilbaud, de préciser : « Cette 
expérience va être le point 
de départ d’un travail sur 
l’architecture mené en classe. Et 
en pleine nature, aussi. »

Des élèves de CM1-CM2 s’initient à l’architecture 

CHÂTEAU

Trois classes de CM1 et CM2 de l’école Château-Sud ont participé à l’opération 
« Journée nationale de l’architecture dans les classes » mise en place par le ministère 
de la Culture. L’occasion d’expérimenter le métier d’architecte.

L’école Château-
Sud : nouveau 
vivier d’apprentis 
architectes.

+ INFOS : 07 68 33 17 33

Avec Florian, la Maison radieuse n’aura plus 
de secrets pour vous !

Hadrien Durieux propose un concept 
« fait maison ». 

PONT-ROUSSEAU

Les murs rezéens prennent des couleurs. Après Ragon et Château, 
c’est au tour de la station Balinière de s’orner d’une fresque. 

La ville compte une nouvelle fresque 
murale. Et musicale ! Comme son nom 
l’indique, Start Seeing Sounds est « une 
invitation à visualiser la musique ». 
Une pure prouesse artistique et 
technique alliant CD, boutons de 
lecture et art abstrait. Un voyage 
sonore et pictural en plein cœur 
de la station de tramway Balinière 
où le collectif nantais +2Couleurs a 
posé sa palette. Au croisement de 
l’Auditorium, de l’école de musique 
et de la Barakason. Au cœur même 
de l’expression musicale rezéenne. 

Une position stratégique pour cette 
œuvre qui «  n’est pas conçue pour 
être vue d’un seul tenant, mais plutôt 
comme une partition qui évolue  », 
explique Antoine « Meyer » Sirizzotti, 
auteur de l’œuvre. Celle-ci se dévoile 
aux publics passagers du tramway, 
au rythme de leurs voyages. Cet été, 
deux espaces publics ont déjà été 
décorés : le club junior de Ragon et 
le porche jouxtant la salle du Seil. Ces 
projets de fresques sont soutenus 
par le ministère de la Culture et de 
la Communication.

Fresque musicale à la station Balinière

Une fresque comme invitation 
à visualiser la musique. 

Florian Riff et, agent de la Ville, guide les touristes au cœur 

Florian raconte la Maison radieuse

PONT-ROUSSEAU

Fresque musicale à la station Balinière

+ INFOS : réservation au 02 40 84 43 84, mediation-patrimoine@mairie-reze.fr

Visite le mercredi à 16h et le samedi à 11h. Tarifs : 5€, 3,5€.
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Une vingtaine de lycéens étaient 
présents le 5 décembre pour discuter 
avec Hervé Neau, adjoint au dialogue 
citoyen, et Véronique Charbonnier, 
adjointe au logement et aux quartiers 
Sud. Au cœur des discussions  : 
engagement et vie lycéenne. 
Interrogés par les élèves sur les 
raisons de leur engagement, les 
deux adjoints ont raconté leur 
parcours qui a débuté dans le milieu 
associatif. Véronique Charbonnier 
confie que «  lorsqu’on devient élu, 
on se sent légitime à défendre des 
points de vue, des valeurs  ». Des 
éléments qui résonnent à l’oreille 

de ces lycéens, eux aussi élus.
L’échange a permis aux élèves 
de présenter les projets qu’ils 
portent pour améliorer la vie 
lycéenne. Comme la réalisation de 
cendriers portatifs avec la Maison 
du développement durable pour 
«  garder propres le lycée et ses 
abords », explique Jade. Ou encore 
l ’organisat ion d’événements 
artistiques et culturels. Ils ont fait 
des propositions pour rendre plus 
agréable le square Paul-Allain. Sur 
ce point, les élus les ont invités à 
participer à la concertation publique 
sur la rénovation du quartier.

BABY-SITTING 
ET PREMIERS SECOURS
Le service jeunesses propose aux plus 
de 16 ans de suivre une formation 
aux premiers secours le 14 février (sur 
inscription – coût : 60€ – possibilité 
d’aide fi nancière) et organise des 
ateliers ludiques le 15 février (sur 
inscription – gratuit) pour devenir un 
baby-sitter hors pair. 
Rens. auprès du service jeunesses 
(19, avenue de la Vendée) : 
02 40 13 44 25 et sur www.reze.fr.

PRÉPARER SA RECHERCHE 
D’EMPLOI
Besoin de conseils pour rédiger CV et 
lettre de motivation ? Les animateurs 
du service jeunesses accompagnent les 
plus de 15 ans du 20 au 24 février. Une 
rencontre organisée en partenariat 
avec la Maison de l’emploi et la 
Mission locale est ouverte aux jeunes 
le 23 février pour aborder le CV vidéo, 
la simulation d’entretien ou encore le 
coaching (sur inscription). 
Rens. auprès du service jeunesses 
(19, avenue de la Vendée) : 
02 40 13 44 25 et sur www.reze.fr.

DÎNER-DANSANT
Avec le groupe Vinyle Idylle, 
Organisé par le centre socioculturel 
Jaunais-Blordière.
Samedi 4 février à 19h30. 
CSC Jaunais-Blordière, 31 chemin Bleu. 
Tarif : 16€. Rens. 02 28 44 40 00.

DES CHIFFRES 
ET DES LETTRES
Mardis 7, 14, 21 et 28 février de 20h 
à 22h. Jeudis 2, 9, 16 et 23 février 
de 14h15 à 16h15. Salle Jean-Jaurès, 
40, rue Jean-Jaurès. 
Rens. 02 53 78 68 91 et 02 28 01 31 54.

SCÈNE OUVERTE
Proposée par l’école municipale de 
musique et de danse. Samedi 4 février 
à 19h. La Barakason, 1, allée du 
Dauphiné. Entrée gratuite. Tout public. 
Inscriptions jusqu’à une semaine avant 
la manifestation. Rens. 02 51 70 78 24.

APRÈS-MIDI DANSANT 
RÉTRO ET TOUTES DANSES
Au profi t de l’Association Onyx danse 
(ADO). Animé par DJ Sébastien. 
Dimanche 26 février de 15h à 22h. 
Salle de l’AEPR, 19 bis, rue Pierre-
Brossolette. Tarif : 10€ (avec buff et). 
Rens. 07 86 98 74 05.

Des lycéens rencontrent des élusDes lycéens rencontrent des élus

CHÂTEAU

En décembre, les adjoints au maire Hervé Neau 
et Véronique Charbonnier ont parlé avec les membres 
des Conseils de la vie lycéenne (CVL) des deux lycées publics.

AGENDA

Jul ien,  Paolo et Matéo 
avaient consciencieusement 
préparé leurs questions 
avant d’interviewer les Red 
Pompers,  en concert le 
10 décembre à La Soufflerie. 
Pour ne pas perdre un mot 
de cet échange et pouvoir 
ensuite écrire leur article 

sans la moindre difficulté, 
ils avaient tout enregistré. 
Depuis plusieurs années, les 
élèves en dernière année de 
cycle 2  à l’école municipale 
de musique et de danse de la 
Balinière s’exercent au métier 
de journaliste. «  Les années 
précédentes, ils couvraient le 

festival Instants du monde, 
précise Alain Rétif, professeur 
de musique. Comme il n’existe 
plus, nous rencontrons des 
artistes de la programmation 
de La Soufflerie et les articles 
des élèves sont ensuite mis sur 
leur site. » Le journal Le Petit 
Reporter est également édité 
en juin. Le 7 février, Louise et ses 
comparses vont interviewer le 
rappeur La Canaille. Elle a hâte ! 
« Je lui demanderai comment il 
trouve ses textes, ses mélodies 
et comment il gère son flow, 
autrement dit le fl ux des paroles 
prononcées. » L’objectif de ce 
projet est d’off rir aux élèves la 
possibilité de rencontrer des 
artistes professionnels et de 
parler de la musique autrement 
qu’à l’école de musique.

«  Le football féminin apporte une 
vraie fraîcheur », se réjouit Richard 
Artarit, président de l’AEPR Football. 
Lancée sur la saison 2015-2016, 
l’école de foot féminin du club vit 
un essor fulgurant. Les joueuses 
sont aujourd’hui 112, contre une 
soixantaine l’an passé, et 73 ont moins 
de dix-huit ans. L’un des eff ectifs les 
plus fournis du département, qui 
compte environ 3 000 licenciées.
Le nombre d’équipes engagées 
dans des championnats, sept au 
total, mais aussi celui d’encadrants 
diplômés et les structures mises 
en place ont été récompensés par 
la Fédération française de football. 
Cette dernière a remis à l’école de 
foot féminin de l’AEPR son label 

bronze le 11  décembre dernier. 
Le jour même où l’équipe senior 
féminine disputait un quatrième 
tour de Coupe de France, une 
première pour le club. En misant 
sur la qualité de sa formation, l’AEPR 
espère voir cette équipe accéder au 
niveau régional dans les trois ans. 

SPORT AU FÉMININ
Fin 2014, c’est le FC Rezé qui 
avait décroché le label fédéral 
encouragement pour son école 
de foot féminin. À Rezé, le sport 
se conjugue de plus en plus au 
féminin dans toutes les disciplines. 
La preuve, plus de 40 % des licenciés 
ou adhérents des clubs sont des 
femmes.

Des musiciens apprentis journalistes

LA HOUSSAIS

Avant de terminer leur cycle de formation musicale, les élèves de l’école de musique 
et de danse (EMMD) de la Balinière rencontrent des artistes, les interrogent sur leur 
pratique et rédigent des articles.

Le foot féminin a le vent en poupe

PONT-ROUSSEAU

L’école de foot féminin de l’Amicale laïque des écoles de Pont-Rousseau (AEPR) 
a été labellisée par la Fédération française de football. Le club compte plus 
de 110 pratiquantes. 
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Les élèves 
de l’EMMD 
rencontreront 
quatre artistes 
ou groupes 
jusqu’en mai, 
avant la 
sortie du Petit 
Reporter.

+ INFOS : www.lasouffl  erie.org

Les entreprises ont l’obligation légale 
de se débarrasser correctement 
de leur mobilier depuis le Grenelle 
de l’environnement. Jusqu’en fin 
d’année 2016, la Ressourcerie de 
l’Île récupérait celui des sociétés 
locales pour le compte de Valdelia, 
l’organisme en charge du traitement 
des déchets professionnels. Mais 
seuls 15% sont réemployés ou 
recyclés. « Ce mobilier est souvent 
en très bon état et résistant, précise 

Carole Bourcier de la Ressourcerie. 
Comment pouvions-nous apporter une 
offre complémentaire ? En créant un 
système de collecte, vente, création et 
sensibilisation. » Jusqu’à 100 km autour 
de Rezé, les équipes de la Ressourcerie 
viennent récupérer gratuitement 
le mobilier des entreprises. Celui-ci 
est ensuite mis en vente sur le site 
ventes.laressourceriedelile.com pour 
les professionnels comme pour les 
particuliers. Il peut également être 
loué pour des occasions particulières. 
Les sociétés qui décident d’acheter ce 
mobilier d’occasion peuvent aussi faire 
appel à des designers pour rafraîchir 
les meubles ou créer un espace 
agréable. « Enfi n, nous accompagnons 
les entreprises dans leur politique RSE 
(Responsabilité sociétale des entreprises) 
en proposant de la sensibilisation, des 
ateliers… », ajoute Carole Bourcier.

Du mobilier pro à la Ressourcerie

TRENTEMOULT

Pour éviter d’enfouir les déchets ou d’incinérer du mobilier professionnel 
en bon état, la Ressourcerie de l’Île a créé la Ressourcerie Pro pour collecter 
et revendre les meubles de bureau.

+ INFOS : Ressourcerie de l’Île, 
90, rue de la Basse-Île, 02 28 23 64 47, 

contact@laressourceriedelile.com

Pour éviter d’enfouir les déchets ou d’incinérer du mobilier professionnel 

Laurence Roussel, Margaux Bernard 
et Carole Bourcier, le trio de choc 
de la Ressourcerie. 

Les fi lles en force à l’AEPR football.
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L’ART CONTEMPORAIN AUTREMENT

L’art contemporain investit la médiathèque. Quatre jeunes artistes y 
installent leurs œuvres de façon étonnante jusqu’au 11 février.  
Pour vous aider à les décrypter, Gaël Uttaro, l’un des artistes, vous 
propose une chasse au trésor dans les livres de la médiathèque 
samedi 4 février à 16h. Réservez vite vos places. Vous pourriez bien 
changer de regard sur l’art contemporain !
Médiathèque Diderot. Exposition en libre accès. Chasse au trésor ouverte 
à tous dès 14 ans. Sur inscription. 
Plus d’informations sur reze.fr

Concerts
Mercredi 1er février à 20h30 

FOLLE JOURNÉE
La Folle Journée fait escale à Rezé.  
Lire page 4.
L’Auditorium 
Tarif : 8€ 
www.follejournee.fr

Vendredi 3 février à 19h 

DELTA GROOVE
Un répertoire vagabond qui prend sa 
source au croisement du blues, du jazz 
et de la soul. « Rencontres musicales » 
de La Soufflerie.
La Balinière 
Gratuit  

Mardi 7 février à 20h30

LA CANAILLE
Marc Nammour, voix singulière 
du hip-hop, présente son nouvel 
album. Un brûlot acide entre phrasé 
rap et énergie rock. Proposé par La 
Soufflerie. 
L’Auditorium 
Tarifs : de 5 à 14€

Jeudi 9 février à 20h30

DORSAF HAMDANI
La lumineuse voix tunisienne 
rapproche les rives de l’Orient et de 
l’Occident à travers deux grandes 
chanteuses : la Française Barbara et 
la Libanaise Fairouz. Proposé par La 
Soufflerie. 
Théâtre municipal 
Tarifs : de 9 à 21€

Vendredi 10 février à 19h 

MÉLOPÉES SAUVAGES
Un périple évocateur et imagé, entre 
post-rock et electronica élégante, 
avec un trio rennais. « Rencontres 
musicales » de La Soufflerie. 
La Barakason  
Gratuit  

Vendredi 17 février à 19h 

SUONARE E CANTARE
Un dialogue avec le hautbois, l’orgue 
et le timbre d’un ténor. « Rencontres 
musicales » de La Soufflerie. 
L’Auditorium 
Gratuit  

Vendredi 24 février à 19h 

LES BALLETS RUSSES
AU PIANO
Une évocation musicale à quatre 
mains alliant des projections vidéo et 
les musiques de grands compositeurs 
français. « Rencontres musicales » de 
La Soufflerie. 
La Balinière  
Gratuit  

Mardi 28 février à 20h30

VOIX ROMAINES
Aria Vocale et Continuo interprètent 
la musique baroque de Pietro Paolo 
Bencini. Proposé par La Soufflerie. 
L’Auditorium 
Tarifs : de 9 à 21€

Spectacle  
jeune public
Samedi 4 février à 16h30

LE BALLON ROUGE
Le film d’Albert Lamorisse réinterprété 
par trois musiciens. Un plaisir tant 
visuel que sonore, profondément 
attachant. Proposé par La Soufflerie.
Dès 5 ans.
Théâtre municipal 
Tarifs : de 4 à 8€

Conférences
Jeudi 9 février à 14h30 et 20h30

QUÉBEC II
Sur la route du Grand Nord. Ciné-
conférence Connaissance du monde.
Cinéma Saint-Paul,  
38, rue Julien-Douillard 
Tarifs : de 4,50 à 9,50€, gratuit  
pour les moins de 12 ans 
Rens. 06 84 31 51 81

Mardi 28 février à 14h30

MARDIS DE L’HISTOIRE 

La condition de la femme dans la Chine 
contemporaine. Conférence présentée 
par Roland Depierre.
Résidence Saint-Paul, 103, rue Jean-Fraix 
Entrée libre et gratuite  
Rens. 02 51 72 71 27

Sports
24 février à 20h (NRB/Lyon)

BASKET
Match du NRB.
Complexe sportif Mangin-Beaulieu

25 février à 20h (BCSP/Colomiers)

BASKET
Match du BCSP  
(nationale féminine 1).
Gymnase Arthur-Dugast 

4 février à 20h (NRMV/Sète)
7 février à 20h30  
(NRMV/Montpellier)
18 février à 20h30 (NRMV/Poitiers)

VOLLEY
Matchs du NRMV. 
Gymnase Arthur-Dugast 

12 février à 16h (ASBR/Lormont)
19 février à 16h (ASBR/L’Union)

HANDBALL
Matchs de l’ASBR.
Gymnase Évelyne-Crétual

Lectures
Samedi 4 février à 11h

L’HEURE CAUSERIE
Pour partager ses dernières lectures. 
Réservée aux adultes.
Médiathèque Diderot 
Entrée libre

Samedi 4 février à 16h

GOÛTER PHILO
Le savoir. Réservé aux 10-12 ans.
Médiathèque Diderot 
Gratuit. Sur réservation

Samedi 4 février à 18h

APÉRO LITTÉRAIRE
Avec Emmanuelle Pagano. Son dernier 
roman Ligne & Fils évoque les relations 
entre l’eau et les hommes. Réservé aux 
adultes.
Médiathèque Diderot 
Entrée libre

Samedi 18 février à 16h

LES CONTES DE LA THÉIÈRE
Par l’âne Papillon. Un hommage à 
Andersen en contes, musique et 
langue des signes. Dès 3 ans.
Médiathèque Diderot 
Gratuit. Sur réservation

Numérique
Jeudi 9 février à 10h

LES JEUDIS DE L’ORDI
Apprenez à manipuler la souris et le 
clavier d’un ordinateur. Réservé aux 
ados et adultes.
Médiathèque Diderot  
Gratuit. Sur inscription

Samedi 11 février à 10h

LE NUMÉRIQUE À LA CARTE 
Posez toutes vos questions sur le 
fonctionnement de votre smartphone, 
votre tablette ou votre ordinateur. 
Réservé aux ados et adultes.
Médiathèque Diderot  
Entrée libre

Expositions
Jusqu’au 12 juillet

MA VIE, MA VILLE, 
MA PLANÈTE
Pour comprendre les enjeux du 
développement durable. Exposition 
interactive proposée par Nantes 
Métropole.
Maison du développement durable 
Entrée libre

Du 1er février au 22 mars

MIGRANTES 
Exposition photo proposée par Anne 
Groisard. Lire page 4.
Maison du développement durable 
Entrée libre

Du 1er février au 31 mai

À LA DÉCOUVERTE 
DU MONDE 
DES ABEILLES 
Les produits de la ruche, les étapes 
de récolte du miel, les menaces qui 
pèsent sur les abeilles.
Maison du développement durable 
Entrée libre

Commémoration
Dimanche 26 février de 10h30 à 12h

FUSILLÉS DE REZÉ 
Square Jean-Moulin – monument Roger-Salengro -  
cimetière Saint-Paul

Loisirs
Du 3 au 6 février de 10h à 19h

SALON NATURA
28e édition. Lire page 5.
Halle de la Trocardière 
Tarifs : de 3 à 5€, gratuit pour les moins de 12 ans

Dimanche 12 février de 8h à 18h

VIDE-GRENIERS D’HIVER
Organisé par l’association Ouest Music 
Développement.
Halle de la Trocardière

Du 24 au 26 février de 10h à 19h  
(de 14h à 19h le vendredi)

SALON DE L’HABITAT
Halle de la Trocardière 
Tarifs : 4€, gratuit pour les moins de 15 ans

HIP OPSESSION À REZÉ

HIP OPsession, le festival dédié à 
la culture hip-hop, est de retour du 
16 février au 4 mars. 
Avec un rendez-vous à ne pas 
manquer à la Barakason le 
24 février. Trois talents à découvrir 
sur la scène rezéenne :

• ASM Soundsystem, un trio d’amis 
d’enfance aux origines diverses. 
Leur musique : un mélange de hip-
hop, reggae, funk et soul pour créer 
une mixture groove ;

• Artisanal, un collectif rennais aux 
inspirations soul, funk et hip-hop ;

• Lawkyz the Waxidermist,  
un artiste nantais touche-à-tout. Des 
productions tournées vers le groove 
sous l’influence du jazz, de la soul, 
du funk et du hip-hop.

Vendredi 24 février à 20h30.  
La Barakason. Tarifs : de 10 à 17€.  
Programme complet du festival  
HIP OPsession sur www.hipopsession.com

École municipale de 
musique et de danse

02 51 70 78 20
La Soufflerie

02 51 70 78 00

Maison du  
développement durable

02 40 13 44 10

Médiathèque  
Diderot

02 40 04 05 37

ASM Soundsystem , le 24 février.

La Canaille, 
le 7 février.
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LR, NC, DD Ensemble pour Rezé

Halte au fonctionnaire bouc émissaire !
Après avoir attaqué la fonction publique d’État avec les 
dégâts que l’on connaît sur la santé, l’éducation et la 
sécurité, on s’attaque maintenant à la fonction publique 
territoriale (les agents communaux).
L’agent n’est présenté que comme une charge inutile alors 
qu’il est aussi source de richesses au même titre que la 
construction d’un gymnase ou d’un auditorium.
Les agents des communes sont là pour assurer des missions 
d’intérêt général (éducation, santé, culture, démocratie, 
sécurité…) pour tous les habitants quels que soient leurs 
revenus, leurs origines ou leurs quartiers. Ces services 
seraient-ils mieux rendus s’ils étaient donnés au privé ? 
Dans ce cas, on constate souvent une baisse de la qualité 
des services et une augmentation des prix pour les usagers 
malgré une participation tout aussi importante des 
contribuables (nos impôts doivent-ils servir à enrichir des 
actionnaires ?).
Sortons du discours dominant présentant les fonctionnaires 
comme la source de tous nos problèmes économiques. 
N’oublions pas qu’ils sont des acteurs incontournables de 
la vie économique et sociale de notre société. Par leurs 
missions, les agents sont une part des investissements 
pour l’avenir comme dans l’éducation, les services à la 
personne…
Le travail et la compétence des agents communaux doivent 
être reconnus : au lieu de chercher à les éliminer, créons les 
emplois nécessaires à des besoins d’accès aux services à la 
population sans cesse en augmentation.

Contact : rezeagauchetoute@gmail.com
Facebook : https://www.facebook.com/rezeagt

Rezé Bourg : moins de concertation, 
plus de densifi cation
La nécessaire réhabilitation de l’entrée du bourg de Rezé 
est un sujet suffi  samment important pour dépasser les 
clivages politiques. Parce qu’il soulève deux problèmes 
symptomatiques de la gouvernance actuelle, il est 
suffi  samment urgent pour en exiger des réponses. On 
promettait une ouverture sur le bourg, c’est un couloir 
d’entrée dans la rue de Lattre-de-Tassigny, cloisonnée 
entre des immeubles de 5 étages et 180 logements.
La seule réponse « urbanistique » qui répond aux bâtiments 
hauts, Mairie, Le Corbusier, omet de considérer l’histoire de 
ce quartier en liaison avec la Loire et Trentemoult.
Remplacer un îlot de petites maisons, ruelles et bâtisses de 
charme par des constructions R + 4 pose le problème de 
l’équilibre architectural et humain du quartier.
Le second, c’est l’absence de communication et d’écoute 
des riverains. À grand renfort de communication, la Mairie 
affi  che des dispositifs de concertation.
En fait, un premier projet est présenté, déjà fi celé en 
réalité. On promet de le revoir, d’en rediscuter… On 
représente le projet identique à la virgule près.
Comme chaque fois, nos concitoyens déchantent, aucune 
de leurs remarques n’est prise en compte.
Il en est de même pour la perte de chiff re d’aff aires 
des commerçants concernés. Aucune solution 
d’accompagnement n’est aujourd’hui proposée. Pas de 
calendrier ni aucun interlocuteur pour les éclairer.
Les délais du dialogue sont passés et rien n’a été entendu, 
alors nous portons la voix de ceux inquiets du projet 
présenté comme ceux dont l’outil de travail est menacé.

Groupe des élus de la droite et du centre.
« Ensemble pour Rezé avec Philippe Seillier »

www.reze-avenir.fr - Tél. : 06 51 74 48 83

Rezé à gauche toute !

Groupe de la minorité Groupe d’opposition
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Groupes de la majorité Ensemble à gauche pour Rezé avec Gérard Allard

Les élus verts

Les élus socialistes Les élus communistes

Cette double page est dédiée 
à l’expression des groupes politiques 

représentés au conseil municipal.

Retrouvez les tribunes des groupes sur 
www.reze.fr
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Défendre le service public
Le groupe des élus socialistes de Rezé entend au contraire 
défendre la nécessité d’un service public fort, présent 
partout, dans nos territoires, dans nos villes, dans nos 
quartiers. Un service public capable de répondre aux 
exigences des usagers. Dans les transports, dans la santé, 
dans l’éducation, partout, le service public est un acteur 
majeur de notre vie quotidienne. Nous devons le préserver 
et le développer.

Et pour défendre le service public, il faudra aussi être 
en mesure de le moderniser, de lui apporter les moyens 
de s’adapter, comme il a toujours su le faire, aux réalités 
vécues par les usagers qu’il sert et défend. 

À Rezé, l’équipe municipale a su travailler en ce sens, 
off rant aux habitants de notre ville un service public de 
qualité, qui, toujours, dans la proximité, sait faire bénéfi cier 
aux Rezéens de son savoir-faire, de son expertise et de sa 
présence, en particulier dans les quartiers.

Dénigrer aujourd’hui le service public, c’est remettre en 
cause le principe d’égalité des citoyens, c’est affi  rmer un 
libéralisme débridé, c’est refuser de s’occuper des plus 
fragiles et c’est abandonner nos territoires.

Le groupe PS

L’environnement, ça commence à bien faire ! 
C’est par cette petite phrase que Nicolas Sarkozy s’adressait aux 
agriculteurs de la FNSEA en 2011 et depuis, malheureusement, 
même après avoir été évincé de la course à la présidentielle, il 
semble entendu par une majorité de la classe politique.
Partout en France, les fi nancements des collectivités dédiés à la 
protection de la nature connaissent des baisses inédites. L’un des 
exemples les plus frappants se passe en région Auvergne-Rhône-
Alpes où le nouveau président, Laurent Wauquiez, a décidé une 
baisse draconienne des aides aux associations environnementales 
(- 50% en moyenne) pour permettre un fi nancement de 3 millions 
d’euros… à la fédération régionale des chasseurs… afi n de faire de 
l’éducation à l’environnement.
Mais nous ne sommes pas épargnés. Près de nous, des coupes 
budgétaires importantes ont lieu concernant les politiques 
environnementales. Ainsi, l’association Bretagne vivante, avec 
laquelle la ville de Rezé travaille pour la sauvegarde d’espèces 
en danger sur son territoire, doit se séparer de neuf de ses 

salariés. En cause, une baisse conséquente des fi nancements 
des départements sur des missions pourtant indispensables à la 
sauvegarde de milieux naturels sensibles.
Cette indiff érence à l’égard de l’environnement se révèle encore 
plus en cette période préélectorale. Le débat politique à l’approche 
de la présidentielle 2017 ignore totalement cette question. 
Pourtant, si la biodiversité continue à diminuer aussi vite que les 
températures de notre planète augmentent, nous ne compterons 
pas les dégâts uniquement en points de chômage, mais en millions 
de morts.
Il est donc, aujourd’hui plus que jamais, indispensable que 
les collectivités mettent en place les moyens nécessaires à la 
protection de la nature, notre bien commun le plus précieux, au 
lieu de mettre au chômage ceux qui travaillaient à sa préservation ! 

Pour aller plus loin : http://www.blog.elusvertsdereze.org
Contact : elus.ecologistes@mairie-reze.fr

Collectivités étranglées
Depuis plusieurs années, les collectivités locales sont mises 
à contribution aux fi ns de réduire les défi cits publics de 
l’État. Depuis 2015, tout le monde s’accorde à reconnaître 
que les collectivités territoriales ont contribué pour moitié 
à cette réduction des défi cits. Mais à quel prix ? Dans un 
cadre extrêmement contraint de baisses des dotations de 
l’État, continues depuis 2003, les collectivités ont maintenu 
leurs capacités essentiellement en raison d’une « maîtrise » 
forte des dépenses de fonctionnement et d’une réduction 
importante de l’eff ort d’investissement. Alors que la ville 
de Rezé prépare son budget pour 2017, à service constant 
et en maintenant le niveau d’investissement, c’est 1,4 M€ 
qu’il manque pour l’équilibrer. Or, quels risques courons-
nous à restreindre ainsi nos dépenses : moins d’agents 
des services publics, moins de services municipaux, moins 
d’équipements publics, moins d’activité économique au 
risque d’aggraver le chômage ?

Pour les élus communistes, s’il faut saluer les eff orts de 
notre municipalité pour maintenir, malgré ce contexte 
très défavorable, sa qualité de service public et son niveau 
d’investissement, la politique de l’État risque fort, soit de 
conduire à augmenter les recettes, c’est-à-dire le recours à 
l’emprunt ou à l’impôt, soit de réduire encore les dépenses 
au risque de supprimer des postes d’emplois publics ou 
des services. C’est pourquoi nous militons pour une autre 
politique de l’État en faveur des collectivités et donc de 
leurs habitants.

groupecommuniste@mairie-reze.fr
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NAISSANCES
Du 28 octobre au 14 décembre 2016 : 
Victoire Turcan Raite ; Amandine 
Peaudeau ; Élise Petra ; Lena-Rose 
Guillaumet ; Lucie Goslin ; Philippine 
Piveteau ; Lucas Biet ; Maël Bourgoin 
Ringeard ; Miaro Ranaivosoa ; Naël 
Pillet ; Camille Cosson ; Thibault 
Lassaux ; Thomas Herry Lambert ; Zofia 
Mandret ; Khloé Epaud ; Noam Barrier ; 
Charline Nguyen ; Chloé Lubin ; Lucien 
Royer Derosne ; Nell Guenego ; Elias 
Ratier ; Sacha Houin ; Andrea Kostreche ; 
Noham El Aidoudi ; Malone Chambolle ; 
Issabella Le Guellec.

MARIAGES
Hors Rezé : Abdelaziz Douini, Rezé, 
et Bahija Rhounna, Nantes ; Thomas 
Brailly, base de Port-aux-Français, 
district de Kerguelen, terres Australes 
et Antarctiques françaises, et Annabelle 
Conan, Rezé ; Ibrahima Samb, Dakar 
(Sénégal), et Aïda Fall, Rezé. 
À Rezé du 12 novembre au 17 décembre 
2016 : Jean-Marie Rival et Béatrice 
Cochois.

DÉCÈS
Du 28 novembre au 28 décembre : Roger 
Poirier, 91 ans ; Jean Martin, 85 ans ; 
Yannik Le Rolle, 78 ans ; Dominique 
Piloquet, 55 ans ; Renée Chopin née 
Rivasseau, 85 ans ; Thérèse Guitteny, 
78 ans ; Serge Mouton, 75 ans ; Jean-Max 
Favard, 73 ans ; Marie Cherhal née 
Michon, 84 ans ; Michel Bertonneau, 
75 ans ; Michel Babin, 78 ans ; Marie 
Berlouin née Chocteau, 98 ans ; Marie 
Rousseleau, 62 ans ; Rose Dambra née 
Jaussaud, 94 ans ; Colette Parfait née 
Lombardin, 69 ans ; Yvonne Renaud 
née Silard, 89 ans ; Robert Bahuaud, 
65 ans ; Fernande Lhériau née Boulais, 
92 ans ; Jose Martin Martin, 91 ans ; 
Christian Pontoizeau, 80 ans ; Claude 
Chupin, 62 ans ; Augustine Boulanger 
née Kervren, 97 ans ; Josiane Sorin née 
Plisonneau, 65 ans ; Claude Mariet, 
82 ans ; Delphine Grapignon, 44 ans ; 
Gérard Le Hénanff, 77 ans ; Jean Jaunet, 
87 ans ; Jacqueline Durault née Petiteau, 
89 ans ; Éliane Deneuil née Lépine, 
87 ans ; Colette Angelvy née Amossé, 
85 ans ; Yvette Simon, 77 ans ; Jacques 
Tonazzi, 88 ans ; Louis Perchais, 71 ans ; 
Rogatien Corbillet, 92 ans ; Paul Chauvat, 
76 ans.

VOTRE VÉLO RETROUVÉ ?

La préfecture de Loire- Atlantique met en 
ligne les photographies des vélos volés 
dont l’enquête n’a pas  permis de retrouver 
les  propriétaires. Si vous  identifiez 
votre vélo, vous pouvez  contacter le 
commissariat de Rezé au 02 51 11 23 00 ou 
vous  présenter au commissariat situé au 

8, allée de Touraine du lundi au vendredi 
de 9h à 13h et de 14h à 18h. Une pièce 
d’identité et un justificatif de propriété 
seront exigés pour la  restitution du vélo.
Rens. www.loire-atlantique.gouv.fr 
rubrique Sécurité et  
protection des populations

URGENCES

POMPIERS : 18
POLICE : 17
URGENCES 
MÉDICALES : 15
AMBULANCES : 15
SAMU SOCIAL : 115
PHARMACIENS  
DE GARDE : 32 37

PRATIQUE

SECOURS POPULAIRE
Le vestiaire du Secours 
populaire sera ouvert au 
66, rue Émile-Zola le jeudi 2, les 
mercredis 8 et 15 et le samedi 
25 février de 9h à 12h et de 14h 
à 17h. Rens. 02 51 70 03 81.

REFUGE  
POUR ANIMAUX 
Chiens, chats et nouveaux 
animaux de compagnie vous 
attendent lors des journées 
d’adoption au refuge « Des 
animaux et des hommes », tous 
les 3es dimanches du mois, aux 
Landes-Bigot à Bouguenais.  
Rens. 02 40 26 90 00.

PLAQUE 
RÉGLEMENTAIRE  
AU 1ER JUILLET 2017
Depuis le 1er juillet 2015, 
un seul format de plaque 
d’immatriculation est 
admis pour les deux, trois-
roues motorisés et quads. 
Initialement limité aux nouvelles 
immatriculations de véhicules 
neufs ou d’occasion, l’arrêté du 
15 décembre 2016 généralise 
cette mesure à l’ensemble 
du parc de deux, trois-roues 
motorisés et quads. A partir du 
1er juillet 2017, tout conducteur 
de véhicule intercepté avec une 
plaque non conforme, illisible ou 
amovible sera sanctionné d’une 
amende de 135 €.
Rens sur  «http://www.loire-
atlantique.gouv.fr»  
www.loire-atlantique.gouv.fr

Autorisation de sortie 
du territoire
Depuis le 15 janvier 2017, tout mineur qui 
voyage à l’étranger sans être accompagné 
d’un adulte titulaire de l’autorité parentale, 
devra être muni d’une autorisation de sortie 
du territoire. Pour l’obtenir aucune démarche 
en mairie ou en préfecture n’est nécessaire. 
L’autorisation de sortie du territoire donnée par 
un titulaire de l’autorité parentale sera rédigée 
au moyen d’un formulaire disponible sur 
internet, accompagné de la copie de la pièce 
d’identité du titulaire de l’autorité parentale. 
Le mineur doit également être porteur de  sa 
propre pièce d’identité en cours de validité.  
Rens. www.service-public.fr

AIDE PSYCHOLOGIQUE
Pour toute personne de plus de 16 ans, 
en difficulté, ayant besoin d’une aide 
psychologique et résidant en zone urbaine 
du Sud-Loire (Bouguenais, Rezé, Saint-
Aignan-Grandlieu, Les Sorinières, Vertou, 
Bouaye…). Espace d’accueil et de soins en 
santé mentale Giverny, 472 bis, route de 
Clisson à Vertou. Rens. 02 51 82 15 90.

BON USAGE DES ANTIBIOTIQUES
Les antibiotiques ne sont pas des médicaments 
anodins. Leur surconsommation peut entraîner 
l’apparition de bactéries résistantes difficiles 
à soigner. Beaucoup de maladies courantes 
de l’hiver telles que le rhume, la grippe, la 
bronchite ou la plupart des angines et des 
otites sont d’origine virale. Dans ces cas-là, 
les antibiotiques sont inutiles et n’aident pas 
à guérir plus vite. Ils n’agissent que contre 
les maladies d’origine bactérienne. Utilisez-
les uniquement si votre médecin le juge 
nécessaire.  
Rens. www.ameli-sante.fr

DON DU SANG

L’association pour le don du sang à Rezé 
organise une collecte samedi 11 février, de 
8h à 12h, au centre socioculturel Ragon, rue 
du Vivier. Rens. 02 28 25 29 40.
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